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Rksumk. Les caractdristiques structurales et supraconductrices de nouveaux oxydes h base de

mercure, dans lesquels le mercure est partiellement remplacd par un autre cation, sont ddcrites.

Dans la majoritd des cas, ces oxydes sont caractdrisds par une monocouche [Hgj _,M,Oslcc
cependant, pour la prem16re fois un composd contenant une double couche majoritaire en mercure

est isold. Les tempdratures critiques varient dans un large domaine (0-130K) mais restent

infdrieures h celles des oxyde~ parents «tout mercure,>. L'influence des recuits sous des

atmosphbres diverses est discutde.

Abstract, Structural and superconducting properties of new cations substituted mercury based

oxides are described. They are mainly characterized by [Hgj ~M,Oslcc monolayers, however a

compound with doubled [Hgj _,M,Os]~ layer is described for the first time. Critical temperatures

vary in a large range 0
w T~ w 130 K, but they are lower than those of related to pure mercury

oxides. The influence of annealings in various atmospheres upon T~ is discussed.

Introduction.

Les supraconducteurs h base de thallium ont longtemps ddtenu le record de tempdrature

critique avec une valeur voisine de 125 K. Its ont dtd rdcemment ddtr6nds par une nouvelle

famille de composds h base de mercure, pour lesquels une tempdrature critique allant jusqu'h

150 K a dtd publide iii par application d'une forte pression. II existe en fait de grandes
similitudes entre les deux families de composds. Tout d'abord, d'un point de vue structural, les

supraconducteurs h base de mercure se ddduisent facilement de ceux au thallium contenant une

seule couche [TIO]~, en rempla&ant la couche thallium-oxygdne par une couche mercure

contenant peu d'oxygdne. Le mercure prdsente donc une coordinence essentiellement II,

lindaire, avec une distance Hg-O comprise entre
1,951[2]

et
2,01[3]. On peut donc les

reprdsenter par la formule gdndrale HgBa~ca~,_ jCu~O~~~~~~~ oh 3 reprdsente la quantitd

d'oxygdne contenu dans le plan mercure. Quatre composds appartenant h cette famille ont

actuellement dtd synthdtisds, ils correspondent h m =
1, 2, 3, 4 [2-5]. Le second point commun

entre les supraconducteurs h base de mercure et ceux h base de thallium rdside dans le fait que
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le maximum de T~ (133 K pour les composds du mercure dans des conditions normales de

pression [5]) est obtenu pour m =

3. Par contre, h la diffdrence des composds du thallium, ces

nouvelles phases sont difficiles h obtenir h l'dtat pur et leur synthbse ndcessite l'utilisation de

fortes pressions (plusieurs dizaines de kilobars). Afin de tenter de surmonter ce handicap, nous

avons cherchd h stabiliser ces phases en substituant partiellement le mercure par un autre cation

que l'on rencontre habituellement dans les oxydes supraconducteurs (bismuth, thallium,

plomb.. ). Pour certains cations comme le bismuth et le plomb, nous avons dtd amends h

remplacer le baryum par le strontium afin d'dviter la formation de phases stables comme

BaBiO~. D'autre part, des cations pouvant prendre facilement un degrd d'oxydation dlevd,

comme le prasdodyme, ont dtd utilisds pour tenter de stabiliser des oxydes h deux couches de

mercure. Les rdsultats obtenus sont ddcrits ci-aprbs.

Techniques expkrimentales.

Selon les compositions, les synthdses sont rdalisdes soft h partir des oxydes commerciaux

simples et des peroxydes d'alcalino-terreux (SrO~, Baog, soit h partir des mdmes oxydes et

de SrCUO~. Les ddtails sont donnds dans les rdfdrences [6] h [15]. HgO dtant volatil et se

ddcomposant h basse tempdrature, environ 350 °C, toutes les synthdses sont rdalisdes en tube

de quartz scelld sous vide. La ddcomposition des peroxydes Ba02 ou Sr02 lors de la rdaction

assure dans le tube une pression de quelques bars. Les synthbses sont rdalisdes en quelques
heures h des tempdratures comprises entre 800 °C et 900 °C.

Les diagrammes de diffraction X sont rdalisds h partir des poudres, soit h l'aide d'un

diffractombtre Philips (radiation CUK~). soit h l'aide d'un diffractombtre Seifert dquipd d'un

monochromateur primaire (radiation CuK~j). Les enregistrements sont effectuds par pas de

0,02° (2 Hi- Ils sont analysds par la mdthode de Rietveld pour la ddtermination des parambtres
cristallins et les Etudes structurales (programme D-B-W- 3.2 [16]).

Les Etudes en microscopie dlectronique ont dtd faites au moyen d'un microscope JEOL

200CX pour la diffraction dlectronique et d'un microscope TOPCON 0028 travaillant h

200 kV pour la haute rdsolution. Chacun de ces microscopes est dquipd d'un systdme d'analyse
h dispersion d'dnergie KEVEX permettant d'estimer la composition des cristallites. Les

propridtds supraconductrices ont dtd dtudides h l'aide d'un susceptombtre Lakeshore travaillant

en mode alternatif avec un champ appliqud de 5 G. Aucune correction de ddmagndtisation n'a

dtd effectude sun les rdsultats.

Rksultats et discussion.

Pas moins de quatorze composds ou sdries de composds ont dtd synthdtisds jusqu'h prdsent dont

les principales caractdristiques sont rdsumdes dans le tableau I. La majoritd d'entre eux

appartiennent aux types structuraux «
1201

» et «
1212 », deux sont des intercroissances de

HgBa~CUO~
~ ~

(ou 1201) avec une structure de type «
0201

» ou «
2201 »,

enfin l'un est le

seul oxyde connu jusqu'h prdsent qui soit de type «
2212

» et dans lequel le mercure est

majoritaire.

LES oxYDEs DE TYPE «1201
». Les composds contenant du bismuth [6] et du plomb [7]

cristallisent dans une maille quadratique, dont la structure est reprdsentde sur la figure I, avec

des parambtres plus petits que ceux de HgBa~CUO~
~ s

(a 3. 88 1,
c =

9.51 1 [2] ), ce qui est

en accord avec le fait que le baryum est remplacd par le couple strontium-lanthane de plus
petite taille.

Dans le cas du prasdodyme, la diffraction dlectronique (Fig. 2a) montre que la maille rdelle

est orthorhombique et caractdrisde par le doublement de a avec a/2b =1,033 [7]. Le
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Tableau I. Compositions et caiactdristiques des cuprates contenant du mercure synthdtisds

au laboratoire.

[Compositions and characteristics of cuprates containing mercury.]

Composition x Type Parambtres cristallins T~

a
(I) b (I)

c
(I)

,La~Cu04+s 0-0,75 1201 778 27 [6]

,Pr,Cu04+d 0-0,1 3.683 [7]

_,La,Cuo~~s 0-0,65 749-3,768 8,87-8,99 40 [7]

_,Nd,Cu,O~
~ s

0, 35-1 1212 809-3.854 94 [8]

~sr~cao ~~Yo j5Cj~O~
~ s

1212 795 12, 036 92 [8]

5Bio ~sr~cao ~5Pro 3~Cu206
+

1212 805 12,054 95 [8]

,Pr,Cu206
+ s

0, 2-0, 12 838-3, 864 3, 819-3, 838 85 [9]

_,Pr,Cu~06+s 0,2-0, 1212 833-3,846 3,795-3,802 12,15 85 [9]

,M,Ba2Yo.6Cao,4Cu206
+ s *

0,4 12 870 12,537

1212 877 12,607

~

843 35,816

~(Cu, Pr)o~Ba~PrCu~O~_~ 924 28,993

824 32,067

s
858 42,203

* M Ca + Cu.

~e e
e e e

e ~e

~e
~

e e e
e ~@

Fig. I. Reprdsentation de la structure de HgBa,Cu04 d'aprbs [2] mettant en Evidence la coordinence II

du mercure (cercles noirs).

[Representation of the structure of HgBa~Cu04 from [2]. The twofold coordination of mercury (black
circles) is evidenced.]
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a) b)

Fig. ?. (a) Image de diffraction dlectronique suivant [001 pour le composd

(Hgu ~Pro
~

)Srj ~Pru jCu04
+ &.

(b) Image haute rdsolution lo lo ].

[(a) [001] electron diffraction pattern for (Hg~~Pr~~)Srj ~Pr,,,CUO~
~ ~.

(b) [010 high resolution electron

microscopy image.]

doublement du parambtre a est dgalement clairement mis en Evidence par les images de

microscopie dlectronique haute rdsolution suivant [010 (Fig. 2b). Sur la figure 2b, les couches

(Hg, Pi) sont indiqudes par des filches blanches, si la rdpartition Hg-Pr dtait statistique, tous

les points de ces couches devraient avoir la mdme intensitd or on voit trds nettement

l'alternance d'un point blanc intense et d'un point gris qui est est interprdtde par une mise en

ordre entre le mercure et le prasdodyme.
Les tempdratures critiques observdes 27 K dans le cas du bismuth, 40 K dans le cas du

plomb sont trbs nettement infdrieures h celle mesurde pour HgBa~CUO~
~ ~

(T~
=

94 K ). Ceci

peut dtre la consdquence du remplacement du baryum par le strontium ou de la prdsence
simultande de mercure et d'un autre dldment mdtallique sur le mfime site cristallographique. Il

faut, de plus, signaler que la supraconductivitd n'apparait que lorsque du lanthane se substitue

partiellement au strontium, dans le cas du plomb la tempdrature critique augmente alors avec le

taux de lanthane. Des recuits sous pression d'oxygdne ont peu d'effet sur [es propridtds
supraconductrices alors que des recuits sous atmosphdre rdductrice (mdlange Ar-H~) ddtruisent

la supraconductivitd.

LES oxYDEs DE TYPE «
1212 ».

Tous les oxydes cristallisent dans une maille quadratique h

l'exception de ceux contenant une couche mixte [Hgj _,Pr~O~]~ pour lesquels on retrouve

l'existence de surstructures (Fig. 3) comme dans les composts de type «
1201

».
L'ordre Hg-

Pi entraine ici l'apparition de deux surstructures diffdrentes caractdrisdes par at ~2a~,
bj a~, ci cj~j~ et in 2 a~, bn a~ et cu 2 ci~j~. Dans la surstructure (I), deux plans
succeisifs [Hgi _,A,O~]~ sont « en phase

»
tandis que l'un est ddplacd de a~ par rapport h

l'autre dans la surstructure (II), conduisant h un doublement du paramdtre c. Dans la sane

Hgo~Pro~sr~mj_,Pr,CU~O~~~ (M=Ca, ST), les surstructures II) et (II) sont observdes

respecti~ement pour,1 =

0, 5 et x =

0, 3. II est intdressant de signaler que la quantitd de calcium

que l'on peut introduire entre les pyramides Cu05 est, dans la majoritd des cas, trds proche de



N° 11 SUPRACONDUCTEUR h HTC h BASE DE MERCURE 2083

r',
/"

II l'i~
d < S

~

~'~l~~1 ~

~'~
~. ,Pr)O

~ ' ~
~.

w,

~~M"< ~ ~
t

~
t

~ 4

~ 4 W

~CW S

Fig. 3. Image haute rdsolution suivant [100] pour un dchantillon Hgo ~Pro ~sr~srj _,Pr,CU~O~~
~.

Les

couches (Hg, Pr)O~ et SrO sont indiqudes respectivement par des fldches dpaisses et minces.

[100] high resolution electron microscopy image for Hgo~Pru~sr~srj_,Pr,CU~O~
~ ~.

(Hg, Pr)O~ and SrO

layers are indicated by heavy and thin arrows re~pectively.]

~celle observde dans les supraconducteurs h base de plomb de type «
1212

»
(valeur voisine de

16).
_Jous ces composds sent des supraconducteurs. La figure 4 montre h titre d'exemple les

courbes X =f(T) pour quelques compositions de la sdrie HgBa~Ndi_,Ca,Cu~o~~s. En

gdndral, le domaine supraconducteur est plus restreint que le domaine de la solution solide.

T(K)
20 40 60 80 loo 120

Hac=5G

-o.1

~

."
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Ainsi, la supraconductivitd est observde uniquement entre 0,35 w x w
0,6 pour les oxydes

Hgo ~Bio ~sr~caj ,Nd~CU~O~
~ s

[8] et entre 0, 26 w x w 0, 5 pour les oxydes

Hgo,~Pro ~Sr~M
i

~Pr~CU~O~
~ s

(M
=

Ca, Sr) [9].

L'examen des tempdratures critiques et des compositions (Tab. Ii appelle quelques

remarques

I) le remplacement du baryum par le strontium ne semble pas avoir un effet ddcisif sur la

T~ phisque (Hgo~~cao,~~cuo,~)Ba~Yo~cao~cu~o~
~s

possbde une tempdrature critique de

90 K [10] alors que les composds Hgo ~Bio ~sr~cao ~~Ro ~~CU~O~
~ s

ant une tempdrature

critique comprise entre 92 K et 95 K [8] qui varie peu suivant le rapport Ca/R (R
=

Nd, Y ou

Pr)

it) la tempdrature critique semble essentiellement gouvemde par la quantitd de mercure

contenue dans la couche
« mercure », la tempdrature critique dtant d'autant plus dlevde que la

quantitd de mercure (T) est plus importante: T~~ l10K pour Tm0,8 [11] (Fig. 4),

T~ 90-95 K pour 0,55 w T w 0,6 et T~ 85 K pour T
0,4.

Comme pour les oxydes de type «1201», la supraconductivitd disparait par recuit sous

argon-hydrogbne et est pratiquement insensible aux recuits sous pression d'oxygbne.

L'OXYDE DE TYPE «
2212

».
Pour la composition nominate

«
Hg~Ba~Prcu~o~~s »~ les

clichds de diffraction X mettent en Evidence la formation d'une nouvelle phase. La diffraction

dlectronique montre que la symdtrie est quadratique et de type I. La valeur du parambtre c,

c 29 h, est caractdristique de celle d~un empilement de type «
2212 »,

Celui-ci est confirmd

par les images de microscopie dlectronique h haute rdsolution. L'analyse des cristallites rdvble

une composition proche de
«

Hgj_~Ba~Prj ~Cu~,~ », ce qui permet de formuler ce nouvel oxyde :

Hg~
,

(Cu, Pr)~Ba~PrCU~O~
s avec x 0, 5.

La structure cristalline, ddterminde par diffraction X dans le groupe d'espace 14/mmm

confirme d'une part l'appartenance h la structure «
2212

» et d'autre part un lager ddficit

dlectronique sur le site mercure dent la valeur (72 Electrons au lieu de 78) est en assez bon

accord avec la formule proposde.
Cet oxyde est donc le premier oxyde connu contenant des doubles couches dans lesquelles le

mercure est majoritaire (dans l~oxyde de type «
2223

»
le mercure n'occupe que 20 fl des sites

cationiques de la double couche). II ne fait pas de doute que la stabilisation de telles couches ne

peut dtre rdalisde que s'il y a de l'oxygbne au niveau des plans
« mercure ».

En considdrant

uniquement du cuivre (II) et du prasdodyme (III), un simple calcul d'dlectroneutralitd montre

que les sites oxygbne des phases
« mercure » sent remplis aux 2/3. II est Evident que cette

valeur reprdsente un minimum et que le taux rdel peut varier facilement entre 2/3 et I si l'on

considbre les valences mixtes possibles Cu(II)/Cu(III) et Pr(III)/Pr(IV). On ne retrouve pas ici

d'ordre entre le prasdodyme et le mercure. L'une des raisons est sans doute que le rapport
Hg/Pr est trbs diffdrent de I.

Ce composd n'est pas un supraconducteur mais un semi-conducteur avec une rdsistance

importante h la tempdrature ambiante (« 10~ f1cm ).

LES comPosfs D'INTERCROISSANCE. Pour une composition voisine de HgBa~La~CU~O~,
une nouvelle phase est obtenue dent la composition est confirmde par EDS. La diffraction

dlectronique a montrd que la symdtrie est quadratique (groupe d'espace I) avec les parambtres

a 3,8 h et c 32 h dent les valeurs affindes, d'aprbs les diagrammes de rayons X, sent

a =

3~8239(2) h
et c =

32,067(2) h.

La sdquence d'empilement des diffdrentes couches le long de l'axe c a dtd ddterminde

d'aprbs les images de microscopie dlectronique haute rdsolution suivant [010] (Fig. 5). Sur

cette image~ les cations sent corrdlds aux points noirs. Les rangdes de mercure sent indiqudes

par des filches, les carrds noirs matdrialisent la configuration des atomes de baryum (ou de
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«

,

Fig. 5. Image de microscopie haute rdsolution [010 permettant de ddduire la sdquence d'empilement
dans HgBa2La~Cu20~~~. Les couches HgO~ et la configuration de (Ba, La) sont respectivement
indiqudes par des fldches et des carrds.

[010] high resolution electron microscopy image showing the stacking sequence in HgBa2La~Cu~08
+

&.]

lanthane) qui sont situds aux sommets des carrds. Considdrant la sdquence des couches suivant

c, on peut distinguer un groupe de trois rangdes de points noirs alternant avec un groupe de

deux rangdes de points noirs, ces groupes sent sdpards par une rangde de points gris. Le

premier groupe peut dtre associd h la sdquence
«

Ba-Hg-Ba
»

identique h celle rencontrde dans

HgBa~cuo~~s et le second h la sdquence La-La, identique h celle rencontrde dans

La~CUO~. Les rangdes de points gris sent assocides aux couches [CUO~]~. La sdquence
d'empilement des diffdrentes couches cationiques peut dtre reprdsentde par «

Ba-Hg-Ba-Cu-
La-La-Cu» qui correspond h une intercroissance rdgulibre d'une structure «1201»

HgBa~CUO~
~ s, avec une structure «

0201
»~ La~CUO~ (Fig. 6), comme celle observde pour

TlBa~ ~La~
~

,CU~O~ [17].

Avec les mdmes critbres, on peut aisdment reconstituer la sdquence d'empilement pour le

composd Tl~HgBa~cu~oio~s dent l'image de microscopie dlectronique haute rdsolution

[100] est reprdsentde sur la figure 7. Cette sdquence «Ba-Hg-Ba-Cu-Ba-Tl-Tl-Ba-Cu
»

correspond h l'intercroissance rdgulibre d'une structure «
1201

» avec une structure «
2201

»

TI~Ba~CUO~ (Fig. 8).

L'dtude par diffraction de rayons X confirme l'hypothkse structurale. Cette Etude a dtd

rdalisde dans le groupe d'espace 14/mmm. Les parambtres de position et les facteurs d'agitation
thermique affinds sent donnds dans le tableau II. Its conduisent aux facteurs R : R~

=

0,102,

R~~
=

0,135, R~ =

0,101.

La substitution du baryum par le strontium n'est possible que partiellement puisque le taux

de strontium maximum que l'on peut introduire dans les oxydes HgTl~Ba~ ~sr~cu~ojo
~ s

est

x =

1,5. Dans le domaine de solution solide~ les paramktres cristallins ddcroissent de faqon

monotone en accord avec la taille relative des ions Ba~ + et Sr~ + L'dtude structurale, effectude

pour la composition x =

0,8, montre que (Tab. III)

I) la valeur du parambtre de position (z) des diffdrents atomes varie peu par rapport h celle

obtenue pour x =

0
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Fig. 6. Reprdsentation de la structure de HgBa~La~CU~O~.

[Structure representation of HgBa~La~CU~O~.]
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Fig. 7. Image haute rdsolution [100] montrant une pdriodicitd de 42 h.

[[100] high resolution microscopy image showing a periodicity of 421-j
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Fig. 8. Reprdsentation de la structure de Tl~HgBa~cu~ojo~
~.

[Structure representation of Tl~HgBa~cu~ojn~ ~.]

Tableau II. Paramdtres ~>ariables obtenus apids ajfinement pour TI~HgBa~CU~O
jo ~ s

(a
=

3,8584(1) h,
c. =

42,2031(9)1).

[Refined variable parameters for Tl~HgBa~cu,Ojo~ s-j

Site ,r v z B (h)2

Hg 2a 0 0 0 1,2(2)

Tl 4e 0 0 0, 2240(1) 1, 1(1)

Cu 4e 0 0 0,1134(4) 0,2(2)

Ba(1) 4e 0,5 0,5 0,0673(2) 0,6(2)

Ba(2) 4e 0,5 0,5 0,1598(1) 0,8(2)

O(1) 4e 0 0 0,050(1) (a)

O(2) 8g 0~ 5 0 0~ 114(1) (d)

O(3) 4e 0 0 0~ 180(1) (a)

O(4) 4e 0,5 0,5 0,229(1) (a)

(al Valeur fixde arbitrairement.

[Arbitrarily fixed value.]
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Tableau III, -Paramdtres variables obtenus aprds ajfinemeiit pour Tl~HgBa~,~sro~ojo~s
(a

=

3,8350(1) h,
c =

41,8251 h ),

[Refined variable parameters for Tl~HgBa~ 2Sro 80jo~ s,]

x y z B (h)2 N

Hg 0 0 0 2,2(3)

Tl 0 0 0,2234(1) 1,8(1)

Cu 0 0 0,l131(3) 0,8(3)

Ba(1) 0,5 0,5 0,0674(1) 1,8(2) 1,39(5)

Sr(1) 0,5 0,5 0,0674(1) 1,8(2) (5)

Ba(2) 0,5 0,5 0,1595(1) 1,7(3)

Sr(2) 0,5 0,5 0,1595(1) 1,7(3)

O(1) 0 0 0,047(1) (a)

O(2) 0,5 0 0,ill(I) I (a)

O(3) 0 0 0~172(1) (al

O(4) 0,5 0~5 0~227(1) (a)

(al Valeur fixde arbitrairement,

[Arbitrarily fixed value.]

R~ =

0,094, R~~
=

0,133, R, 0,071.

it) la rdpartition des atomes de baryum et de strontium ne semble pas statistique sans

toutefois dire rdellement ordonnde, On observe une ldgbre prdfdrence de strontium (environ

75 fl des Sr prdsents) pour les sites Ba(I) qui constituent les couches lBaO ]~ adjacentes h la

couche [Hgos]~.
La figure 9 montre le bon accord entre )es diagrammes de diffraction X calculd et

expdrimental, en tenant compte de BaCO~ et HgO ddtectds en faible quantitd.

10 20 30 40 50 60 70 80

2-THETA

Fig. 9.-Diagrammes de diffraction X (expdrimetal, calculd et diffdrence) pour la composition

Tl~HgBa~ ~sro~cu~ojo~
~.

Les raies d'impuretd sont indiqudes par des fldches.

jcalculated, experimental and difference X-ray diffraction patterns for T12HgBa~ 2Sru 8Cu~Ojo
~ ~.

Arrows

indicate impurity peaks.]
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Brut de synthbse, HgBa~La~cu~o~~s possbde une tempdrature critique de 28 K, bien

infdrieure h celle des composds parents HgBa~CUO~
~ s

[2] et La~CUO~
~ s

[18], avec un faible

volume diamagndtique (5 fl h 4 K), Cependant, elle peut dtre dlevde h 40 K par recuit sous flux

d'oxygbne et h 53 K par recuit sous flux d'argon (Fig,10) avec augmentation du volume

supraconducteur. Le matdriau est synthdtisd sous une pression d'oxygbne de quelques bars

(voir techniques expdrimentales) pour expliquer l'augmentation de la tempdrature critique, it

faut admettre que, quelque soit la nature du recuit, l'oxyde perd de l'oxygbne pendant ce

traitement thermique.

o.oo

a

-o.05

$i

~$

-o.io
c

-o.1

0 10

(K)

Fig. 10.-Ddpendance en tempdrature de la susceptibilitd magndtique de HgBa~La~CU~O~~~ sons

lo G dchantillon brut de synthdse (a), recuit sons flux d'oxygdne pendant 30 mn h 250 °C (b) et recuit

successivement sous argon h 250 °C pendant 30 mn (c) puis 30mn suppldmentaires (d).

[Magnetic susceptibility ve;sus temperature for HgBa~La~CU~O~~~ (magnetic field 10G) (al as-

synthesized sample, (b) after annealing in oxygen flow at 250 °C for 30 mn, (c) then after annealing in

argon flow at 250 °C for 30 mn, (d) then for another 30 mn.]

Des rdsultats similaires sent observds pour TI~HgBa~CU~O
jo ~ s

qui n'est pas supraconducteur
h l'issue de la synthbse et qui prdsente une tempdrature critique de 50 K avec un volume

supraconducteur de 17 fl h 4 K aprbs un recuit de 15 mn sous argon-hydrogbne h 220 °C. Ici

encore la tempdrature critique est infdrieure h celle des oxydes parents. Dans les deux cas,

l'influence des recuits montre que les propridtds supraconductrices sent sensibles h la

stoachiomdtrie en oxygbne et que les dchantillons, avant recuit, sent surdopds.
Ces oxydes se distinguent donc de ceux de type «1201» et «1212

» pour lesquels les

recuits sous atmosphbre rdductrice ddtruisent )es propridtds supraconductrices.

Conclusion.

Nous avons montrd qu'il est possible de stabiliser un grand nombre de phases contenant du

mercure et dgalement que le mercure peut s~accomoder, dans son plan, d'une grande varidtd de

cations diffdrents, ce qui le rapproche du plomb pour lequel le mdme phdnombne a did observd.

Par contre it s'en distingue par le fait que lorsque le cation associd est le prasdodyme, un ordre

Hg-Pr peut s'dtablir qui entraine l'apparition de surstructures.
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Bien que la recherche d'une optimisation des propridtds supraconductrices ne soit peut-dtre

pas arrivde h son maximum, it apparait que les composds h deux couches
«

cuivre
»

possbdent

des tempdratures critiques plus dlevdes (T~
=

85 K-110K) que les composds h une seule

couche (T~
=

27 K-40 K). Dans tous )es cas les tempdratures critiques mesurdes sent

infdrieures h celles des composds
« tout mercure »

qui sent prdpards, it est vrai, dans des

conditions plus difficiles. Quoiqu'il en soit, le nombre de composds isolds, les tempdratures

critiques observdes ainsi que certaines structures originates, montrent qu'une nouvelle voie est

ouverte dans la recherche de nouveaux supraconducteurs h haute tempdrature critique.
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